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Profitons des promesses d’un 
printemps politique 
 

J’espère que l’entrée en 2018 s’est 
faite dans le bonheur et la chaleur 
malgré le vent et le froid du début 
de janvier. Heureusement, les 
journées rallongent et la chaleur 
est à nos portes. Ne désespérez 
pas. Les quatre saisons existent 
encore malgré les changements 
climatiques.  
 

En agriculture et en agroalimentaire, l’année 2018 
s’annonce prometteuse. D’abord, souvenons-nous qu’une 
politique bioalimentaire québécoise est en train de 
prendre forme. À la lumière de la récente préoccupation 
des gouvernants pour la ruralité et la gestion de 
l’occupation des territoires, la période préélectorale 
suggère que les promesses seront généreuses.  
 
Profitons de cette lancée pour développer nos entreprises 
et pour susciter des engagements pour la région 
notamment en ce qui concerne la fiscalité agricole; 
l’année 2018 doit nous amener des pistes de solutions. 
L’attente a été suffisamment longue. 
 
Pour ce qui est de l’ALENA, il est présentement difficile de 
prévoir si les négociations en cours aboutiront sur le statu 
quo ou la rupture. Par contre, le Partenariat 

transpacifique, qui devrait être signé en mars, offre davantage 
de possibilités pour le bœuf, le porc, et le sirop d’érable bien 
qu’un risque plane toujours sur les productions sous gestion 
de l’offre (GO). Le Canada doit demeurer ferme et protéger la 
GO tout comme il se dit inflexible en matière culturelle. 
 
Dans l’opinion publique, les grands projets et les grandes 
entreprises sont bien visibles et valorisés. Toutefois, dans la 
vraie vie, 100 entreprises agricoles investissant chacune 
100 000 $ créent davantage d’emplois et de richesses. 
Pourquoi sont-elles trop souvent invisibles? Il est pourtant 
bien connu que les entreprises comptant moins de cinq 
employés demeurent plus longtemps en affaires et sont 
moins enclines à déménager.  
 
Notre défi consiste à sensibiliser les élus et les décideurs à 
cette réalité. Vos représentants au sein de l’Union ne 
manqueront pas de s’atteler à cette tâche. En tant 
qu’électeurs, vous pouvez aussi passer le message aux 
candidats.  
 
Promouvoir les idées porteuses via les réseaux sociaux et dans 
votre entourage est aussi fort utile. Suivez-nous sur la page 
Facebook de la Fédération de l’UPA-Estrie. Nous sommes 
aussi présents sur Twitter et Instagram. C’est aussi ça, faire 
partie de la recette! 
 
Bonne fin d’hiver à vous tous et toutes! 

François Bourassa, présidentFrançois Bourassa, présidentFrançois Bourassa, présidentFrançois Bourassa, président    
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Journée des producteurs agricoles au Mont Orford 
 

Le mercredi 28 février 2018, vous êtes invités à une journée de ski spécialement dédiée aux producteurs agricoles 
québécois. Une collaboration de l’UPA-Estrie et de la Corporation ski & golf Mont-Orford. 
 

Forfait # 1 : 37 $ 
Billet de ski pour la journée 
Repas spécial du jour* au Slalom pub 
 

Forfait # 2 : 62 $ 
Billet de ski pour la journée 
Repas spécial du jour* au Slalom pub 
Location d’équipement 
 

Forfait # 3 : 88 $ 
Billet de ski pour la journée 
Repas spécial du jour* au Slalom pub 
Initiation de ski comprenant la location d’équipement + leçon  
(4 personnes minimum) 
 

Repas au Slalom pub entre 11 h et 13 h. 
*Le spécial du jour comprend le potage, le plat principal, le dessert et un breuvage non alcoolisé. 
 

Les prix incluent le service et les taxes. 
 

Pour réserver votre forfait, visitez le site Web de l’UPA-Estrie www.estrie.upa.qc.ca ou 
communiquez avec Richard Danis au 819 843-6548, poste 8310 ou rdanis@orford.com  
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L’agriculture fait partie de la recette en Estrie 
François Roberge, conseiller à la vie syndicale 

 
Souvent sous-estimée par les décideurs, l’agriculture est un pilier important de l’économie de l’Estrie. Voici quelques 
chiffres qui le démontrent. N’hésitez pas à vous en servir et à les propager. 
 
L’Estrie peut compter sur 2 647 fermes appartenant à 4 480 producteurs et productrices. Les productions les plus 
représentées sur le territoire sont les productions laitière, acéricole et de bovins de boucherie. Les revenus agricoles sont 
évalués à 542 M$ (MAPAQ, 2010). 
 

Valeur immobilière et contribution foncière, secteurs agricole et forestier, 2017 

 

 

 

 

 

 

 
Source :   Sommaires 2017 du rôle d'évaluation des municipalités de l’Estrie 
                  Règlement d’imposition 2017 des municipalités de l’Estrie 

 

Investissements agricoles 

Il est laborieux d’évaluer précisément la valeur des investissements agricole, car ceux-ci sont d’intérêts privés et 
difficilement compilables. Cependant, du 1er avril 2015 au 31 mars 2016, la Financière agricole du Québec a participé à 
elle seule à sur le territoire de l’Estrie totalisant 88 042 269 $ (FADQ, 2015-2016). 733 dossiers d’investissement 
 

Véritables créateurs d’emplois 

24,4 % des entreprises agricoles (645 entreprises) du territoire de l’Estrie emploient de la main-d’œuvre externe (Emploi-
Québec, 2016). 
 

Des entreprises de proximité à dimension humaine 

 
 
 

 
Source :   MAPAQ, Agriculture et agroalimentaire, Estrie, 2010 

 
 

La forêt de l’Estrie, c’est : 

Régime de propriété : Privé   90 %     Public   10 % 
 

676 400 m3 solide de bois 
16 105 voyages de bois 
 
34 M$ de revenus forestiers 
410 M$ en retombées économiques 
Source :   Syndicat des Producteurs forestiers du Sud du Québec, données 2016 

 
 

Municipalité Valeur foncière 

agricole

Proportion du 

secteur agricole

Contribution foncière 

du secteur agricole 
1

Valeur foncière 

forestière

Proportion du 

secteur forestier

Contribution foncière 

du secteur forestier 
1

Coaticook 663 886 600 $ 32,1% 6 265 387 $ 18 190 200 $ 0,9% 154 618 $

Granit 348 692 900 $ 13,9% 3 319 638 $ 176 959 500 $ 7,1% 1 598 224 $

Haut-Saint-François 344 427 400 $ 14,2% 3 061 777 $ 474 211 900 $ 19,2% 4 024 840 $

Memphrémagog 330 340 700 $ 3,1% 1 671 131 $ 730 500 $ 0,0% 3 808 $

Les  Sources 164 600 800 $ 15,8% 1 756 872 $ 13 096 300 $ 1,3% 117 625 $

Val-Saint-François / Sherbrooke 513 812 700 $ 12,5% 3 638 363 $ 629 700 $ 0,0% 5 960 $

Total MRC 2 365 761 100 $ 19 713 168 $ 683 818 100 $ 5 905 075 $

1   estimation

Revenu agricole brut Proportion d'entreprise

moins de 50 000 $ 49,5%

plus de 500 000 $ 9,8%
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Colloque en gestion agricole de l’Estrie 2018 
Les travailleurs étrangers sont-ils la solution? 
 
Le 26ième Colloque en gestion agricole de l’Estrie aura lieu le mercredi 28 février 2018, au 
Club de Golf de Coaticook.  
 
Un diner-conférence vous est offert cette année. L’événement débutera à 10 h et se terminera en milieu d’après-midi. 
 

Thème de la journée : Les travailleurs étrangers, la solution? 

• Nathalie Pouliot, directrice générale de l’organisme FERME, répondra à toutes vos questions; Qui sont les travailleurs 
étrangers? Quelles sont les responsabilités des employeurs et des employés? Puis, elle démystifiera le processus de 
demande de travailleurs étrangers. 

• Johanne Bisson, CRHA, Conseillères en gestion et associe ; nous démontrera que l’attitude des gestionnaires est la clé 
du succès avec la main-d’œuvre étrangère. 

• Valérie Giguère, conseillère à la main-d’œuvre agricole, Centre emploi agricole de l’Estrie (UPA) ; nous présentera les 
différents programmes offerts. 

• Des producteurs agricoles témoigneront de leurs expériences avec les services de la main-d’œuvre étrangère. 
Animation réalisée par Raymond Racicot. 

 
Coût : 10 $ pour les étudiants et 20 $ pour les producteurs et les autres intervenants. 
 
Pour vous inscrire et pour consulter l’horaire de la journée, visitez le www.mapaq.gouv.qc.ca/estrie. 
 
L’organisation du Colloque en gestion agricole de l’Estrie 2018 est rendue possible grâce aux efforts concertés du Comité 
interprofessionnel en gestion agricole de l’Estrie (CIGAE). 
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Formations à venir 
 

* Nouvelle formation 

Inscrivez-vous en ligne au www.formationagricole.ca ou par téléphone au 819 346-8905, poste 138. 

Titre de la formation 
Nb 
d’heures 

Formateur Lieu Date 
Coût (tx incl.) 
Producteur / 
non-producteur 

ACÉRICULTURE ET FORESTERIE 

Abattage d’arbre sécuritaire : certification 
CNESST 

14 Éric Quirion 
À déterminer 
À déterminer 

12, 19 et 20 mai 
2, 10 et 11 juin 

322 $ sans cert. 
442 $ avec cert. 

Affûtage et entretien de la scie mécanique 12 Éric Quirion Coaticook 24 et 25 févr. 56 $ / 100 $ 

Friandises et dérivés 16 Doris Dallaire Coaticook 10 et 11 févr. 65 $ / 220 $ 

Perfectionnement sirop d’érable 8 Doris Dallaire Sherbrooke 12 mai 48 $ / 110 $ 

Transformation des produits de l’érable 16 Doris Dallaire Coaticook 5 et 6 mai 65 $ / 220 $ 

Utilisation et calibration des instruments de 
mesure en acériculture 

5.5 Lise Lessard Sherbrooke 9 févr. 43 $ / 150 $ 

Évaporation : pour une transformation 
réussie* 

14 Denis Sage 
Saint-
Herménégilde 

24 et 25 févr. 57 $ / 130 $ 

PRODUCTION VÉGÉTALE 

Utilisation des pesticides 12 Martin Méthot Sherbrooke 12 et 19 avr. 425 $ 

Spécialisation pesticides 7 Martin Méthot Sherbrooke 
22 févr. 
26 avr. 

Selon le nombre de 
participants 

Introduction à la production d’ail 6 
Maggie Bolduc 
Marie-Ange Therrien 

Sherbrooke 16 fév. 45 $ / 200 $ 

Cultiver l’efficacité en production maraichère 
biologique diversifiée 

7 François Handfield Sherbrooke 20 févr. 45 $ / 250 $ 

Culture du chanvre industriel 6 Marc Beaulieu Sherbrooke 16 mars 45 $ / 150 $ 

Culture du ginseng forestier 6 Rudi Markgraf Coaticook 24 févr. 36 $ / 100 $ 

Culture des plantes médicinales forestières 6 Rudi Markgraf Coaticook 19 mai 43 $ / 200 $ 

La culture des cerisiers nains rustiques* 7 Francis Blanchet En ligne 26 mars  

PRODUCTION ANIMALE 

Santé et soins biologiques des bovins laitiers* 5.5 
Sonia Gosselin 
Guillaume Bergeron 

Sherbrooke 8 févr. 42 $ / 260 $ 

Taille de sabots Détails à venir 

APICULTURE 

Transformation des produits de la ruche* 14 Louise Provost Coaticook 
24, 25 mars,  

7 et 8 avr. 
93 $ / 265 $ 

Introduction à l’apiculture 44 André Pettigrew Sherbrooke 17 févr. au 24 mars 130 $ / 350 $ 

TRANSFERT DE FERME ET RELATIONS HUMAINES 

Prêt pas prêt, comment bien assurer la 
continuité de son entreprise agricole 

5 
Yolande Lemire 
Lise Marquis 

Compton 7 févr. 40 $ 

Co-exploitation cédants-relève 20 Coaticook 
Tous les jeudis du 15 

févr. au 15 mars 
90 $ 

GESTION, COMPTABILITÉ ET FISCALITÉ 

Stratégies fiscales pour réduire vos impôts 12 Bernard Lévesque Sherbrooke 20 et 22 févr. À déterminer 

Comptabilité et aspects fiscaux en agriculture 42 Marcelo Donoso Coaticook Mi-mars  

AUTRES 

Facebook pour les affaires 12 Pierre W. Bertrand Sherbrooke 
8, 14, 21 févr. et 7 

mars 
57 $ / 100 $ 

Lancement d’une entreprise 330 Carrole Tousignant Magog 27 mars au 14 juin 160 $ 

Le plan de drainage agricole : un outil pour 
les agri-poseurs* 

14 
Daniel Laberge 
Rosanne Chabot 

Magog 14 et 15 mars 280 $ / 390 $ 

Circulation de véhicules lourds sur la voie 
publique* 

5 
Centre de 
formation du 
transport routier 
de St-Jérôme 

Sherbrooke 13 mars 40 $ / 120 $ 

Circulation de machineries agricoles sur la 
voie publique* 

5 Sherbrooke 27 févr. 40 $ / 120 $ 

AGROTOURISME 

Utiliser les 5 sens dans la mise en marché de 
vos produits 

6 Croquarium Compton 22 févr. 43 $ / 150 $ 

Le marchandisage en boutique* 6 Jocelyne Blais  14 mars 43 $ / 130 $ 
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Avis à tous les étudiants de l'Estrie 

Offrez-vous la chance de remporter la Bourse d'étude du SYRAE.  
1000 $ à vous mériter. 
François Roberge, conseiller à la vie syndicale 

 
Une occasion à ne pas manquer! Détails et formulaire disponibles sur www.estrie.upa.qc.ca. 

 
 
Rabais sur votre formation continue en agriculture 
François Roberge, conseiller à la vie syndicale 

 
Bonne nouvelle pour les membres 
du SYRAE! Pour toutes les 
formations suivies en 2018 avec le 
Collectif en formation agricole de 
l'Estrie, le SYRAE remboursera à 
tous ses membres 50 % des frais 
d'inscription, jusqu'à concurrence 
de 100 $ pour l'année. 
 
Vous pouvez consulter l'offre 
complète du Collectif en formation 
agricole de l'Estrie et vous inscrire 
sur www.formationagricole.ca. 
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Cultures émergentes et approche biologique en Gestion et technologies 
d’entreprise agricole (GTEA) 
Joëlle Guay, coordonnatrice du programme GTEA 

 
Constamment à l’affût des nouvelles tendances, le programme Gestion et technologies d’entreprise agricole (GTEA) du 
Cégep de Sherbrooke intègre l’approche biologique et les cultures émergentes aux cours de spécialisation horticole. 
 

Le programme d’études permet ainsi aux étudiants et aux étudiantes de développer davantage leurs connaissances et 
leurs compétences en lien avec l’approche biologique. Dans le cadre des cours Production en serre et Production 
maraîchère en champs, ces derniers sont appelés à découvrir différentes pratiques culturales privilégiées par l’approche 
biologique. De plus, les deux premiers stages de la formation seront réalisés principalement dans des fermes certifiées 
biologiques.  
 

Les nouvelles tendances sont également abordées dans le cours Productions fruitières et alternatives qui s’oriente vers 
les cultures émergentes. Les étudiants et les étudiantes ont l’occasion d’explorer, entre autres, la production 
de camerises, d'amélanchier, de houblon, d'arbres à noix, de produits forestiers non ligneux et d'asclépiade. Ce cours 
ouvre ainsi la porte à une panoplie de nouvelles possibilités en agriculture. 
  

Aux dires de l’enseignante Nathalie Lanoix : « Cette nouvelle façon d'enseigner permet aux étudiants et aux étudiantes de 
développer des liens étroits avec le milieu horticole biologique et de s’en inspirer pour créer leur projet d’avenir ».  
 

Au terme de leur formation, les étudiantes et les étudiants auront acquis une solide formation en gestion et en 
production qui leur donnera les outils nécessaires pour réaliser leurs projets futurs. 
  
Visitez le site cegepsherbrooke.qc.ca/GTEA pour en savoir plus sur le programme Gestion et technologies d’entreprise 
agricole. 
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Pourquoi être membre du Syndicat des Producteurs  
forestiers du sud du Québec (SPFSQ)? 
Martin Larrivée, ing.f., directeur général du SPFSQ 

 

La réponse est simple : pour participer à la vie syndicale et beaucoup plus! Les 11 900 producteurs forestiers 
propriétaires de quatre hectares et plus de superficies forestières productives sont assujettis au Plan conjoint 
des Producteurs forestiers du Sud du Québec, mais ne sont pas obligatoirement membre du Syndicat puisqu'il 
faut signer une demande d’adhésion.  
 
Il faut comprendre que le Plan conjoint est l’outil légal régi par la Loi sur la mise en marché des produits 

agricoles et alimentaires du Québec permettant aux producteurs forestiers du Sud du Québec de faire la 
gestion ordonnée de leur mise en marché. 
 
Donc, si vous recevez notre bulletin d’information L’arbre PLUS ou que vous recevez des paiements de bois, 
c’est que vous êtes inscrit comme producteur au Syndicat, mais pas nécessairement comme membre si vous 
n’avez pas complété le formulaire d’adhésion au Syndicat. 
 
Le Syndicat quant à lui, est l’organisme habilité et délégué pour faire cette gestion de la mise en marché au Sud 
du Québec. Être membre du Syndicat, c’est être actif à la vie syndicale en étant partie prenante aux décisions 
dans l’administration du Syndicat concernant principalement l’élection des administrateurs.   
 
Tout producteur forestier de la forêt privée estrienne peut devenir membre du SPFSQ en complétant la 
demande d’adhésion au Syndicat. 

 
 
L’heure de la retraite a sonné pour Claude Caplette  
Martin Larrivée, ing.f., directeur général du SPFSQ 

 
Après plus de 40 années de loyaux services, Claude Caplette, pilier incontesté au Syndicat des 
Producteurs forestiers du Sud du Québec, a pris sa retraite le 2 février. Claude était 
responsable de la comptabilité et d’une multitude de dossiers tels que la gestion des 
contingents et le transport du bois. 
 
Musicien dans l’âme, Claude pourra enfin se consacrer à son passe-temps préféré. Nous lui 
souhaitons une retraite paisible et bien méritée ! 
 

Lucie Foucault, directrice adjointe à l’administration, a pris les 
rênes de la comptabilité depuis le 4 janvier. Toutes nos 
félicitations Lucie et bonne chance dans tes nouvelles fonctions! 
 
Ses tâches de technicienne en administration viennent donc d’être 
confiées à une nouvelle employée. Linda Madore a acquis une 
solide expérience comptable au sein d’un groupement forestier. 
Bienvenue dans l’équipe!  
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Coupe de jardinage  

Maintien de débris ligneux lors de travaux et impact de broyer des 
branches lors du nettoiement du parterre forestier  
Olivier Côté, ing.f., SPFSQ 

 
Bien qu’il ne soit pas possible de récolter et de gérer sa forêt de manière à maintenir partout des quantités naturelles de 
bois mort, il est généralement admis que laisser du bois mort en forêt et s’assurer qu’il y en a dans le futur (branche, 
tronc, souche) sont des éléments importants dont il faut tenir compte dans la gestion de son boisé. 
 

Les débris ligneux : essentiels pour beaucoup d’êtres vivants  

En fait, plusieurs recherches sur le terrain ont démontré que la présence de gros débris 
ligneux au sol (>20 cm de diamètre) est un indice de la santé des forêts. Plusieurs êtres 
vivants tels que des petits mammifères (musaraigne), des insectes xylophages (se 
nourrissant du bois), des oiseaux (pic), des amphibiens (salamandre, grenouille), des 
mousses et des champignons vont profiter des débris ligneux et les utiliser pour leur 
cycle de vie. De plus, certaines essences d’arbre comme le bouleau jaune vont utiliser 
les débris ligneux en décomposition comme site de germination, car ils favorisent le 
maintien d’une humidité constante. Finalement, lorsque le bois mort s’incorpore au sol, 
il y retourne une certaine quantité d’éléments nutritifs qui constituent un apport de 
matière organique important.  
 

Débris ligneux, fertilité des sols : des risques à éviter 

L’activité forestière, qui amène une exportation du carbone et des nutriments des sites forestiers, peut poser un 
problème de fertilité aux sols au potentiel naturel limité. Au lieu de demeurer sur place et de se retrouver éventuellement 
dans le bois mort, le carbone et les nutriments sont déplacés des sites de récolte pour se retrouver dans les zones 
d’ébranchage, lorsque l’on exploite par arbre entier. Ainsi, le fait de laisser les branches de ≤10 cm sur le parterre 
forestier favorise la dégradation de cette matière organique et influence le pH du sol. 
 

Concernant l’activité esthétique de broyer des branches après travaux :   

Le broyage peut être positif dans les érablières pour le maintien de la productivité du sol, car il 
permet le maintien des éléments minéraux sur le site. Les résidus du broyage en se 
décomposant se transforment en matière organique ce qui contribue à générer un nouveau 
sol. L’impact du broyage de branche peut être positif pour les insectes xylophages, mais être 
très négatif pour la petite faune (salamandre, lièvre). Il faut aussi comprendre que les branches 
au sol sont très visibles peu de temps après une coupe, mais qu’elles le sont beaucoup moins 
au fil du temps, au point de se fondre parfaitement à la végétation du sous-bois. 
 

Proposition de mesures pour assurer le maintien du bois mort dans les forêts aménagées 

La principale consigne est d’assurer la présence d’îlots de gros débris ligneux de différents stades de décomposition 
(tremble, épinette, bois franc) près des habitats utilisés par la faune tels que des petits milieux humides éphémères 
(étang vernal) et des petits cours d’eau, tout en respectant la bande de protection. Les îlots de gros débris ligneux 

peuvent ainsi servir d’abris pour la petite faune. Assurez-vous de répartir ces 
îlots dans votre forêt, espacés de 50 m et loin des sentiers utilisés par la 
machinerie forestière. Le broyage de branches devrait être limité aux abords 
de sentier (5 m) et les débris du broyage devraient être étendus au sol en 
couche mince pour favoriser leur décomposition rapide. 
 
En espérant que ces recommandations vous permettront de trouver un juste 
milieu entre le désir d’esthétisme de votre forêt et la présence de gros débris 
ligneux au sol pour préserver les habitats fauniques et assurer la présence des 
champignons, de la mousse et même du bouleau jaune.  

Musaraigne 

Salamandre maculée (AARQ) 
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Certification forestière : bilan très positif de la vérification 2017 
Olivier côté, ing.f., responsable de la certification du SPFSQ 

 
Saviez-vous que la certification forestière est un processus d’amélioration continue et que les audits de surveillance 
annuelle permettent de faire le point sur le niveau de conformité de nos activités d’aménagement forestier? 
 
Cette année, la gestion forestière du certificat de groupe du Syndicat des Producteurs forestiers du Sud du Québec 
(SPFSQ) était évaluée sur nos moyens de planification, de suivi et d’évaluation de nos travaux d’aménagement forestier. 
L’auditeur évaluait aussi la santé et sécurité et la conformité de la machinerie forestière.  
 

La semaine d’audit terrain fut 
composée de 21 visites de chantiers 
de coupe des cinq groupements 
forestiers du territoire en plus 
d’entrevues avec des propriétaires, 
des employés et différentes parties 
intéressées.  
 
Il en ressort que le SPFSQ et ses 
partenaires utilisent les bonnes 
méthodes de travail, portent un souci 
attentif à l’environnement et sont 
rigoureux dans l’exploitation des 
boisés de leurs membres. Le 
certificat pour l’aménagement 
forestier du SPFSQ est donc 
maintenu. Merci à tous pour votre 
collaboration! 
 
La prochaine évaluation aura lieu en 
septembre 2018 et portera le respect 
des lois et principes du FSC, les 
différents bénéfices de la forêt et la 
gestion des plantations. 
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La MRC de Coaticook assouplit et simplifie la 
réglementation agricole sur l’ensemble de son 
territoire 
Philippe Brault, urbaniste, aménagiste de la MRC de Coaticook 

 
Depuis le 11 décembre 2017, un nouveau règlement plus favorable aux élevages est en vigueur sur le territoire de la MRC 
de Coaticook : le Règlement concernant les distances séparatrices agricoles et les installations d’élevage à fortes charges 

d’odeur. (RCI numéro 7-005). Ce règlement est issu de la révision du Schéma d’aménagement et de développement 
durable (SADD) de la MRC de Coaticook.  
 
En effet, depuis 2016, la MRC est en processus d’adoption de ce document de planification qui aborde les questions 
agricoles, forestières, urbaines, etc. C’est le SADD qui dictera les lignes directrices de l’aménagement du territoire pour 
les 10 à 15 prochaines années. En matière agricole, on y aborde entre autres, la question des distances séparatrices à 
respecter pour les installations d’élevage par rapport à certains usages et les types d’élevage interdits aux abords des 
périmètres d’urbanisation (villes et villages). 
 
Le SADD propose un changement de cap par rapport au schéma en vigueur depuis 2000. C'est-à-dire qu'il doit demeurer 
un outil de planification souple et stratégique. Les objectifs au point de vue agricole sont, entre autres, de : 

• Protéger et de maintenir les usages agricoles avoisinant les milieux de vie; 

• Protéger l’affectation agricole des différentes contraintes à l’agriculture; 

• Favoriser une cohabitation harmonieuse entre les usages à l’intérieur de la zone agricole. 
 
Cela s’est traduit par la simplification des mesures réglementaires pour les agriculteurs qui se réduisent essentiellement 
aux seuils acceptés par les différents paliers de gouvernement par leurs Orientations gouvernementales et aménagement 
du territoire (OGAT). Ces normes présentées lors des consultations publiques tenues en mai et juin 2017 ont été très bien 
reçues par les producteurs agricoles et l’UPA. Voici un résumé de ces nouveautés : 

• Retrait du contingentement des élevages porcins; 

• Simplification des distances séparatrices aux exigences minimales gouvernementales; 

• Ajout de dispositions concernant le concept de bien-être animal; 

• Ajout de dispositions permettant de réduire les distances séparatrices en présence d'une haie brise-vent ou d'un 
boisé existant;  

• Augmentation du délai de 18 à 24 mois pour amorcer la reconstruction d’un bâtiment d’élevage dérogatoire après un 
sinistre; 

• Les gallinacés (famille des poules et des dindons), anatidés (famille des canards et des oies) et animaux à fourrure ne 
sont plus des élevages à forte charge d’odeur (donc autorisés même autour des périmètres d’urbanisation). 

 
Le règlement est disponible sur le site Web de la MRC (section « DOCUMENTATION »). 
Pour toutes questions, ne vous gênez pas pour contacter Philippe Brault, urbaniste, aménagiste de la MRC de Coaticook 
au 819 849-7083, poste 225. 

 
 

Assemblée générale annuelle 
Les Producteurs de lait de l’Estrie 

 
 Date : 5 mars 2018 
 Heure :  10 h 
 Lieu :  Centre communautaire Richard-Gingras 
  4503, chemin St-Roch Nord 
  Sherbrooke (secteur St-Élie) 
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Le 5@7 des Créateurs, un incontournable cet hiver 
Ghislain Lefebvre, directeur du Conseil de l’industrie bioalimentaire de l’Estrie (CIBLE) 

 
Afin de vous présenter tous nos projets, le 5@7 des Créateurs de cette année débutera en réalité dès 14 h 30 le jeudi 
15 février prochain.  
 

Vendre aux restaurateurs de Sherbrooke met la table 

Comment mieux arrimer l’offre des produits Créateurs de saveurs Cantons-de-l’Est lors de la prochaine édition de 
Sherbrooke met la table ? Vous êtes invités à venir échanger avec Marie-Claude Vidal qui exposera les idées que les chefs 
ont eues pour développer leurs liens avec les producteurs de la région. Apportez vos idées afin de mettre en valeur vos 
produits lors de cet événement qui fait vendre en moyenne 600-700 menus identiques chez chacun des 20 restaurateurs 
participants. 
 

Connaître la provenance des clients de votre boutique 

Vous désirez connaître la provenance des clients de votre boutique afin de mieux cibler votre publicité dans les médias 
traditionnels ou sur le Web ou simplement afin de mieux adapter votre offre de produits à votre clientèle ? Le CIBLE a 
développé un outil Excel très simple qui permet d’analyser la distance parcourue par vos clients. Cet outil a été utilisé 
pour la première fois dans le cadre du projet Souvenirs de cueillette. Une demande a été formulée pour diffuser l’outil 
plus largement afin d’aider les autres producteurs disposant d’une boutique.  
 

Plan marketing de Créateurs de saveurs Cantons-de-l’Est 

C’est le moment de vous dévoiler le plan marketing triennal de Créateurs de saveurs Cantons-de-l’Est. Cet automne, le 
CIBLE a travaillé avec un consultant à établir les priorités des prochaines années. Venez apprendre comment la marque 
évoluera et comment elle pourra vous être toujours plus utile dans votre mise en marché. 
 

5@7 des Créateurs 

14 h 30 : Arrivée des participants 
15 h       : Plan marketing de Créateurs de saveurs Cantons-de-l’Est  
15 h 30 : Outil Excel d’analyse des distances 
16 h       : Sherbrooke met la table 
16 h 30 : Témoignage 
16 h 45 : 5@7 réseautage 
 
Coût : 15 $ taxes incluses 
Endroit : Vignoble Le Cep d’argent, Magog 
Date : 15 février dès 14 h 30 
 
Réservez vos places jusqu’au 13 février en 
communiquant avec Annie Plamondon 
annie@createursdesaveurs.com ou 819 346-8905, 
poste 144. 
 
Tous ces projets sont réalisés grâce à la 
participation financière du MAPAQ. 
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